
La Lettre des Masters n° 21   Sept.  2008 

La Lettre des Masters 
 
 
 

 
 
 

Pour une bonne 
rentrée 

 

 

 
 

 
Rendez-vous avec Picasso  

après l ’AG 
 

 
Au début de l’été nous avons reçu de plein fouet la nouvelle 
du décès de notre ami Michel Duriez, un choc pour ceux 
d’entre nous qui l’avaient connu et qui avaient apprécié ce 
grand professionnel. Mais la vie continue. Ne nous laissons 
pas envahir par la grisaille du temps et vivons positivement 
notre retraite. Certains ont déjà écrit pour nous donner leurs 
recettes pour bien vivre ce moment privilégié. N’hésitez pas 
à votre tour à nous raconter vos aventures de retraité, même 
si parfois il y a des moments plus difficiles à vivre. Par 
exemple, la plupart d’entre nous cultivent, surtout pendant 
les vacances, l’art d’être grands-parents. Pas facile, car les 
jeunes ont évolué, mais ils apprécient encore les vacances 
avec les grands-parents. A nous de leur procurer un vaste 
champ d’activités où ils se retrouvent. Au fait, qui nous 
contera une anecdote sur son vécu de grand-parent ? 
Pour d’autres, la randonnée est devenue une passion. Qui 
nous racontera ses dernières aventures sur le GR20, sur le 
Chemin de Compostelle ou sur le sentier du douanier ? La 
route est souvent difficile, le cœur bat fort, mais quelle joie 
de découvrir des paysages magnifiques après l’effort . Il y a 
mille façons de vivre sa retraite depuis les voyages au long 
cours jusqu’au farniente sur la plage, de la généalogie à 
l’aéromodélisme, tout est possible pour ensoleiller sa 
retraite. 
La retraite, c’est aussi le plaisir de retrouver de temps à 
autre les anciens collègues. Belle rencontre à Bordeaux au 
mois de mai, nouvelle rencontre au mois de novembre à 
Paris à l’occasion de notre assemblée générale qui sera 
agrémentée d’un après-midi culturel. 
Je souhaite donc à tous une bonne rentrée. 

Michel Cauchois 
Président du Cercle 

 

 
 

 
Le 28 novembre à 10 heures aura lieu à Sopra Presbourg 
l’Assemblée Générale du Cercle des Masters. Elle sera 
suivie comme d’habitude d’un déjeuner sur place. Mais 
nous innovons cette année en vous invitant dans l’après-
midi, en compagnie de vos conjoints, à une des grandes 
expositions temporaires de la rentrée,  « Picasso et les 
maîtres » au Grand Palais. Cette exposition réunira plus de 
200 tableaux montrant l’impact des grands maîtres sur les 
œuvres de Picasso : notamment Ingres, Delacroix, Courbet, 
Degas, Renoir, Cézanne et Gauguin. Vous recevrez très 
prochainement une fiche d’inscription par courrier. Nous 
espérons que vous viendrez nombreux.                            SPR 
 

Hommage à Michel Duriez 
 

Michel Duriez est décédé le 16 juin dernier. Bernard Percher 
reprend ces extraits de l’hommage qui lui a été rendu lors de 
ses obsèques : 
« Quand nous avons fêté ton départ en retraite, il y a bien 
trop peu de temps, nous avons vécu un moment d’intense 
émotion avec ceux que tu avais côtoyés de près. Du président 
à l’assistante, toute la hiérarchie était représentée mais 
chacun avait bien compris qu’il devait laisser son titre et sa 
fonction au vestiaire afin que s’installe autour de toi ce 
climat de simplicité que tu as toujours véhiculé avec un 
naturel déconcertant. Chacun comprenait qu’il allait perdre 
un collègue et un grand professionnel jamais avare de ses 
conseils, mais simultanément chacun refusait d’admettre 
qu’il allait perdre un ami. » 
Après avoir retracé une brillante carrière qui a marqué les 
esprits tant à Sopra qu’en clientèle, il convenait de rappeler 
les contours d’une personnalité hors normes : « Au-delà de 
tes qualités d’ingénieur et de la clairvoyance de tes conseils, 
ce sont sans doute tes qualités humaines qui resteront à 
jamais gravées dans nos mémoires. Tu étais attentif aux 
autres ; tu étais en écoute permanente ; tu pressentais les 
difficultés de ton environnement et tu allais au-devant sans te 
poser de questions ; tu savais identifier les points forts de 
chacun et organiser les synergies ; tu savais transmettre des 
messages d’humanisme et d’humanité sans jamais endosser 
le costume du donneur de leçons. A partir de ton savoir, tu 
nous as beaucoup appris. Par ton comportement, tu nous as 
enseigné la manière d’être. Merci Michel. »                       BP                                                                              
 
Jean-Luc Merson avec Philippe Heaulmé à la manœuvre au winch pour 
hisser la grande voile du trimaran « Sopra Group » (lire en  page 4). 
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Vies de Masters 
 

Le don caché de Gérard Pimont 
 
Aucun chantier de menuiserie ne fait peur à Gérard Pimont. 
Pourtant, c’est un autodidacte : il a découvert sa passion, 
un vrai don, un peu par hasard, une fois à la retraite. 
 

Je n’avais pas de passion particulière, mais avec le temps 
libre que la retraite m’offrait, je devais occuper mes 
journées. Façonner quelque chose  ne m’inquiétait pas. Au 
début je me suis donc mis devant le fourneau pour faire de 
la cuisine et de la pâtisserie. C’était délicieux, mais la 
consommation ne suivait pas la production, bonjour les 
kilos… Je me suis aussi lancé dans le bricolage en tout 
genre : un peu de maçonnerie, d’électricité, de plomberie, 
de peinture, …. mais principalement de la menuiserie.  
Je m’équipe de quelques machines, du bon matériel :  
raboteuse à main, ponceuse à ruban, tour à bois, perceuse à 
colonne, visseuse, touret à meuler. Et des scies  :   sauteuse, 
circulaire, à ruban et d’onglet, puis l’indispensable 
défonceuse qui remplace le combiné avec ses fraises aux 
différents profils. Quelques outils à main aussi : ciseaux à 
bois, mèches, clés, compas. Les grosses machines telles que 
la dégauchisseuse ou la raboteuse me sont prêtées par la 
scierie où je me fournis en bois. Enfin je cherche les 
conseils de menuisiers et de fabricants de meubles. 
 

Du tabouret à l’escalier double quart tournant - La 
réalisation d’un meuble, l’agencement d’une pièce, 
demande du temps en semaines. Je retrouve le travail de 
dessinateur, celui d’analyse. Comment faire fonctionner le 
meuble, quel bois utiliser, chêne, hêtre ou frêne, quelle 
qualité, quelle quantité ? J’ai commencé par réaliser les 
traditionnels tabourets et bancs.  Ensuite, les difficultés vont 
croissant mais je les franchis quand même : une table de 
salon, une bibliothèque, un meuble de télé avec plateau 
pivotant, un bar avec son meuble de rangement de verres, le 
cadre d’un grand miroir de salle, une table campagnarde en 
chêne massif avec rallonges incorporées et pivotantes pour 
ne pas être trop lourdes à manipuler, un agencement 
complet pour la cuisine et la salle de bain (des meubles en 
hêtre avec un décor incrusté en bois exotique rouge). J’ai 
même remplacé toutes les portes avec du chêne massif. 
 
 

 
 

Gérard dans son antre de menuisier entouré d’une impressionnante 
collection d’outils  
 

 
Mon style est plutôt campagnard ou contemporain. Avec ma 
femme Dany, nous nous inspirons des quelques fabricants 
professionnels de la région, ou nous photographions un 
modèle qui nous plaît et l’adaptons à notre goût. Au bout de 
huit ans, la maison a été re-équipée de la cave au grenier en 
passant par l’extérieur, car j’ai fabriqué aussi un abri de 
jardin, une pergola, un barbecue en brique réfractaire. En 
septembre j’entreprends chez ma fille un escalier complet 
double quart tournant, un projet intéressant avec de la 
géométrie dans l’espace.  
De tout cela que pense Dany  ?  Cela doit être positif, même 
si je sème les copeaux un peu partout, car elle finance 
toujours l’achat du bois et les outils qui flanchent …..       GP 

 
Nouveaux Masters 

 
Le Cercle accueille un nouveau Master, Quach Vinh Thien, 
qui travaille dans les divisions ressources humaines depuis 
1978 et prend sa retraite à la fin de cette année. Nous 
poursuivons ici les présentations des nouveaux Masters 2008 
avec les portraits de René Humeau et Bernard Osbert. 

 
 

 

Bernard Osbert -  Comme beaucoup de 
Soprasiens et non des moindres, Bernard 
a débuté sa carrière chez Bull à Paris, où 
il participa pendant trois ans à l'aventure 
du Gamma 60 et du GE 400. 
L'organisation et le commerce étant deux 
gènes   particulièrement développés chez 
lui,   il   les    mit    successivement  à   la  

disposition de SMO, Univac et Ananex, puis à Bordeaux 
chez Rank Xerox et ICL. Puis ce fut l'arrivée chez SG2 
Bordeaux où il accomplit un spectaculaire va-et-vient entre 
l'ingénierie et le conseil en organisation  : responsable 
commercial de l'activité monétique, responsable commercial 
pour le Sud-Ouest chez Orgaconseil, alors filiale de SG2, 
enfin directeur de l'agence Bordeaux de SG2. Ensuite, il 
remonta à Paris pour prendre la responsabilité commerciale 
de l’activité migration de systèmes dans le secteur banque-
assurance chez Orgaconseil. Il fut à l'origine d'un super 
contrat signé avec la Macif. Il termina sa carrière à  
Sopra Group Paris (SG2 et Orga ayant entre-temps rejoint le 
groupe) où il exerça ses talents commerciaux dans le 
domaine de la gestion de production en développant durant 
six ans l'activité MFG-Pro. 
Vous comprendrez que Bernard en retraite ne peut pas rester 
sans rien faire. Il fait la cuisine comme personne et exerce 
avec talents une multitude d'activités : menuiserie, 
ébénisterie, restauration de meubles et fauteuils anciens. 
Quand il lui reste du temps, il fait du vélo et de la marche en 
montagne, histoire de ne pas perdre la forme. Quant à son 
épouse Anne, c'est une artiste renommée qui expose à Paris 
et Barcelone. Allez donc visiter sur internet la Galeria Tuset 
d'art contemporain de Barcelone.                                      JCP 

 
René Humeau - De quoi, de quoi, la DRH de Sopra aurait 
embauché vers 1990 un soixante-huitard avéré, contractuel 
depuis plus de 20 ans dans l’Administration ? Une erreur ? 
Mais    non.   René    Humeau   est    passé    par  l’Education 
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Nationale, l’Equipement et le 
Logement.   Il   y   fréquente Hubert 
Tardieu  qui a inventé Merise. René 
plonge dans la systémique, découvre 
la modélisation des données et 
s’intéresse au génie logiciel.  Chargé 
d’améliorer les applications 
informatiques du ministère, il rédige le    
« Manuel        Qualité        pour      les 

 

 
 

 

René Humeau 

applications informatiques nationales » en 1988. Mais lassé 
des freins de l’Administration, il est tenté par le privé. Il 
rencontre Pierre Pasquier qui l’aiguille vers Rémi Vérel, 
directeur des Techniques Avancées, qui lui propose un poste 
de consultant. René hésite. Pour lui, rejoindre une SSII 
représente  le   saut  de  l’ange. Mais il finit par craquer et 
entre à l’Agence Génie Logiciel. Ses premiers clients sont la 
CGM, la Chambre de Commerce de Paris et France 
Télécom. 
La certification ISO 9001 devient indispensable pour Sopra. 
Roger Sermet demande à René de conduire la rénovation de 
Média et de construire un système qualité compatible avec 
les normes ISO. Le chantier est colossal. René, assisté de 
Michel Cauchois, va créer le premier Manuel Qualité. Il est 
alors envoyé sur le terrain pour obtenir le premier certificat 
ISO d’une division de Sopra (DIT). Il défend devant des 
auditeurs pointilleux un système qualité atypique qui répond 
aux normes tout en respectant la culture de Sopra. Après ce 
premier succès, le chantier reste lourd car toutes les entités 
de Sopra doivent y passer. Il revient à la DQ pour continuer 
à déployer le système qualité et assurer des missions auprès 
des entités certifiées. 
Et puis la maladie… trois opérations lourdes, 20 cures de 
chimio, rétablissement très progressif, brève reprise à mi-
temps, invalidité… end of story ? Mais non, René profite 
aujourd’hui de sa retraite avec son épouse et ses chevaux 
près de Vendôme.                                                             MC 

 
Carte postale 

Deux visages de l’Ecosse 
 
Cet été, Michel Buttin et Susan Peel-Robert ont visité 
chacun une région très différente de l’Ecosse. 
 

Edimbourg et les Borders - Si vous avez la chance d’être à 
Edimbourg début août, vous baignerez dans la fête du 
« tatoo », fête des musiques militaires du monde entier qui 
précède le festival international d’Edimbourg  (musique 
classique et théâtre). Le tatoo est dominé par les pipe-bands, 
ensembles militaires de cornemuse que vous retrouverez 
avec leurs kilts au gré de vos promenades, pour le plus 
grand plaisir des badauds. 
Edimbourg est dominée par son château médiéval d’où est 
tiré, chaque jour à 13 heures, un coup de canon qui s’entend 
à des lieues à la ronde. C’est une ville très animée avec ses 
rues commerçantes, ses vieux quartiers, ses maisons 
victoriennes.  A l’opposé du château, voilà Holyrood, palais 
royal où la reine séjourne chaque mois de juillet. Avant elle, 
Marie Stuart y a demeuré avant de fuir en Angleterre où elle 
fut décapitée par sa cousine Elizabeth 1er. 
Au sud d’Edimbourg, ce sont les Borders, région frontalière 
avec l’Angleterre, où se trouve Floors Castle, un magnifique 

domaine de 22.400 hectares, propriété du 10e Duc de 
Roxburghe. Construit en 1721 en remplacement d’une 
forteresse réputée imprenable, le château domine le fleuve 
Tweed célèbre pour son saumon (près de 700 pièces pêchées 
chaque année sur la propriété) et pour le lainage du même 
nom. Le nombre de moutons dans les collines avoisinantes 
est impressionnant. Contrairement aux clichés habituels sur 
les  châteaux d’Ecosse, Floors  Castle  se  caractérise par des 
tourelles, pinacles et dômes qui en font un ensemble 
spectaculaire et romantique. L’intérieur offre avec un goût 
raffiné tout ce qui s’est fait de mieux en matière 
d’ameublement, de peinture, de tapisserie depuis le 18e 
siècle.                                                                                  MB 

 
Highlands et Islands - Tanera Mor, l’île au pâturage en 
vieux norse. Une baie où les navires d’avant les Vikings et 
jusqu’aux voiliers d’aujourd’hui trouvent abri contre les 
tempêtes. 310 hectares à faire rêver les romantiques, un petit 
paradis de bruyères, de lochs et de rochers isolé loin, loin, 
dans le nord-ouest de l’Ecosse à trois kilomètres de la côte.  
Une île sans routes ni télé, une poignée de maisons 
traditionnelles blanches, éparpillées, autant de cottages de 
crofters remis au confort moderne.  
J’y ai séjourné cet été pour peindre. L’accès était très long à 
partir d’Inverness sur la côte est, à travers les hautes landes, 
les marécages de tourbe et autour des lochs innombrables de 
cette région du Wester Ross. Les montagnes dépassent 
rarement 1000 mètres, mais quelle majesté, quelles solitudes. 
De temps en temps un « lodge », un hôtel pour chasseurs, 
pêcheurs et randonneurs. Et puis en s’approchant de la côte 
ouest, voilà enfin le petit port coquet d’Ullapool où les 
bateaux partent pour les Hébrides extérieures. Au restaurant, 
on mange la délicieuse soupe au poisson écossaise, la Cullen 
Skink. Il fait très doux dans ces régions baignées par le Gulf 
Stream. A Inverewe, au sud d’Ullapool, on peut visiter des 
jardins face à la mer célèbres pour leurs palmiers et fougères 
sub-tropicaux. 
Mais nous n’étions pas encore arrivés. Encore 55 kilomètres 
sur une voie unique pour contourner la montagne Coigach, 
743 mètres de haut, et des lochs sans fin avant d’accéder au 
petit village d’Achiltibuie où le bateau nous attendait pour 
nous emmener à Tanera Mor. J’y retournerai.                  SPR         
                                                              

 
 

Un élevage de saumons anime la baie en face des montagnes  
du Wester Ross 
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Dans le vent du trimaran 
 
Le 21 juillet, Jean-Luc Merson est sorti en mer sur le 
trimaran « Sopra Group ». Retour sur une expérience 
inoubliable 
 

Ce samedi 20 juillet à la Rochelle, j’étais accueilli comme 
un VIP par le « Team Sopra Group ». Il y avait un tirage au 
sort pour désigner les huit heureux participants d’une sortie 
en mer sur notre trimaran. J’ai glissé mon nom dans l’urne 
et ce qui devait arriver arriva : je ne fus pas tiré parmi les  
veinards ! Je n’en appréciais pas moins ma visite sur le 
trimaran, me promettant d’organiser pour nos seuls Masters 
une prochaine sortie en mer sur ce géant de 60 pieds.  
Mais quelle ne fut pas ma surprise, le lendemain matin vers 
9h30, de recevoir un appel de Isabelle Carrion m’annonçant 
qu’elle n’avait pu joindre l’un des gagnants du tirage au sort 
et que de ce fait il y avait une place dans le bateau, si je 
voulais en profiter ! Elle avait vainement cherché mes 
coordonnées, jusqu’à ce que Bernard Percher lui donne mon 
numéro de Vini, comme on dit à Tahiti. Je dois dire que sur 
ce coup-là, j’ai eu beaucoup de chance : merci Bernard. 
Inutile de préciser que j’étais très en avance à ce rendez-
vous fixé sur le port des Minimes. Après avoir revêtu les 
vêtements de protection contre les embruns, bottes, 
pantalons de ciré, veste de quart aux couleurs de Sopra 
Group et gilet de sauvetage avec mousqueton pour la ligne 
de survie, nous voici tous équipés comme des skippers de la 
course au large, prêts à embarquer pour une sortie « à fond 
les ballons ». Pendant plus de deux heures, nous avons tiré 
des bords entre l’Ile de Ré et le Fort Boyard. Chaque bord 
nous apportait un peu plus de vitesse que l’on pouvait lire 
sur un cadran fixé sur la poutre avant. D’abord un petit 
17/18 nœuds (x par 1,8 = 30/32 km/h) pour s’échauffer mais 
impressionnant quand même lorsqu’on n’est pas habitué, 
puis 21, et 25 et encore 28 et 29 nœuds. Chaque nouveau 
record soulevait l’enthousiasme des passagers. Puis sur le 
dernier bord de la sortie, on a atteint 31 nœuds. Le record du 
bateau en configuration course est de 37 nœuds. Il est 
difficile de décrire les impressions ressenties à cette vitesse, 
lorsque le bateau ne repose presque plus que sur un flotteur, 
le vent dans la tête, le bruit du flotteur qui glisse sur l’eau, 
mais surtout les vibrations ressenties dans les fesses lors de 
l’accélération si on est assis sur la poutre arrière, juste 
derrière le skipper. On a alors l’impression d’être en selle, 
sur un pur-sang fougueux qu’on retient mais qui ne 
demande qu’à « gicler » en avant. Ce trimaran porte bien 
son surnom de pur-sang des mers ou de Formule 1. A vivre 
indiscutablement.                                                             JLM                                                             
                                                               
 
La Solitaire du Figaro -  Les skippers des deux 
monocoques « Sopra Group » engagés dans la course sont 
rentrés au port respectivement 15e  sur 50 pour Antoine 
Koch, et 45e pour notre bizuth Grégory Gendron.  
 
 

 Echos de Sopra Group 
Renforcement du top management 

 
Fort des bons résultats du premier semestre, Sopra Group 
étoffe son management avec trois recrutements de haut 
niveau. Pierre Joudiou, diplômé X Télécoms, a fait sa 
carrière chez Sligos et dans le secteur des télécoms. Il rejoint 
le groupe en qualité de Directeur de la Stratégie et membre 
du Comex, et prendra également des responsabilités 
opérationnelles. Claude Cohen , qui a notamment passé 10 
ans dans le conseil chez Andersen Consulting et Coopers & 
Lybrand, devient Directeur des Ressources Humaines. Enfin 
François Lefebvre , qui a occupé des fonctions de direction 
financière chez Valéo et SFR, entre dans le groupe en qualité 
de Directeur Administratif et Financier. 
Le groupe a annoncé un résultat net de 7,4% pour le premier 
semestre, une évolution de 17% par rapport à la même 
période de l’année dernière, avec un chiffre d’affaires 
consolidé de 549,6 millions d’euros, soit une croissance 
totale de 13,7%. 

 
Acquisition chez Axway 

 
Axway annonce l’acquisition de la société américaine 
Tumbleweed Communications, leader sur le marché du 
transfert de fichiers administrés, de la sécurité du courrier 
électronique et de la validation d’identité. Ses savoir-faire 
seront intégrés dans l’offre de Collaborative Business 
Solutions d’Axway qui disposera désormais d’une base de 
11.000 clients dans le monde, dont 3.300 issus de 
Tumbleweed. Parmi les clients américains de Tumbleweed, 
signalons Bank of America Securities, JP Morgan Chase & 
Co, la Food & Drug Administration et le Département de la 
Défense.  Avec l’apport de Tumbleweed, Axway devrait 
générer un chiffre d’affaires de l’ordre de 230 millions 
d’euros en 2009, selon le communiqué de Sopra Group. 
Axway a affiché un chiffre d’affaires de 72,3 millions 
d’euros pour le premier semestre de 2008.                        SPR 
  
 

 
 

Dans la troisième et dernière étape, Antoine arrive à Aber Wrac’h en 
deuxième position, juste derrière le champion global, Nicolas Troussel 
sur « Financo ». 
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